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LE CALCUL RAPIDE D'UN PRIX
DE CONSTRUCTION

Beaucoup d'entrepreneurs ont une
méthode rapide pour arriver au coût
d'une mllaison à bâtir Ils la cubent,
c'est-a-dire qu'ils multiplient le front
par la profondeur, et ce dernier résultat
par la hauteur. Alors, selon que l'édi-
fice esten brique, en bois out en pierre,
ils multiplient ce cubage par cinq, sept,
dix, quinze ou vingt.cinq centins du
pied. L'expérience seule peut guider
l'entrepreneur pour lu prix du pied à
fi,:er d'après le plus ou le moins de luxo
fiue l'on demîîande. Ce calcul tronipe
rarement.

Aux Etats-Ui, cette mliéthode est
passée à l'état de systèlmie. Naturelle-
ment, les prix des grandes villes anéri-
caines ne peuvent s'appliquer à notre
pays ; iais voici (les données qui sont
tout de tlênie intéressantes.

Le prix du pied cube (le quelques
constructions bien connues dans difié.
rentes villes est coninu suit :

La bâtisse Rookery, de Chicago, onze
étages, intérieur en fer et en acier, dix
ascenseurs à passagers. coûte 32 sous
par pied cube.

Li bâtisse Monadnoc, 16 étages, riche
ori'emnentation en narbre. coûte 42.t
souis par pied cube.

La Masonic Temple, Chicago, vanlsgu
étages, quatorze ascenseurs à plassagera.
riche travail en marbre, 58sous.

Le New Enuland Mutual Life hisur-
ance Comipanv's Building, Boston, un
granit, à l'épreuve du feu, 60 sous.

Le Herall Building, New-York, 200
z 140 pieds, soubasseiîent, 401 sous.

Quelques htisses à New.York. le
six à dix étages, 30 à 60 sous.

La bâtisse Wain-right à St. Louis,
25 sous. Union Tî,iîst Building, St.
Louis. 4 étages, 28 sous.

La bâtisse dl i'Equitable Life Insur-
ance Co., Denvor. neuf étages, 42 sous

La hâtisse Ernest & Crainior, Denver,
8 étages, brique pressée, 17 sous.

Bâtisse Crocker. Sait Francisco. 10
étages ci acier, 63 sous.

L'HIôtel Brown Palace, Denver, neuf
étages Cin fer et en <niyx. 30 sotîs.

La bâtisse di Club XAthlétique, envi-
ronl 24 sous.

Bibliot ièques, <le 36 à .14 sous.
Habitations, à Boston, 8 à 10 cham.

bres, Il sous.
Habitations, à Denver, en pierre de

preimière qualité. fournaise, etc., 27
sous.

Cottages en briques. dans l'Est, dix
cliiibres. 15 sous.

Cottages. dans l'ut. n étage et
domi, 10sous.

LA VOLATILISATION INSTANTA-
NEE DU CORPS HUMAIN

Unie explosion qui a eu lieu il n'y Ji
pas très longtemps dans une fabrique
de produits chimiques, a fait découerir
li propriété étrange d'un liquide . celle
de faire dissoudre complètement, chair
et os, le corps huutiain. Ce liquide peut
absorber ui corps. et deux hteure., après
il n'y reste plus de trace.

'Toutes les histoires (e crimes iprou-
vent qu'un meurtre est. toujours décou.
vert, parce qu'il est impossible le faire
disparaître le cadavre. Quelle aubaine
pour les crimiiiiiels, iaintenant qu'un
accident a fait découvrir uit liquide qui
fait eoiipflèteiient dissoudre les restes
mortels d'une victime. Ils n'ont pour
cela qu'à remplir uni bain ordinaire d'un
certain liquide, y jeter le cadavre, et.
tout est dit.

La découverte de "e nélango s'est
faite d'une manière toute particulière.
Vers le mois <le septemobre dernier,
dans une fabrique de produits chimai-
(lues à Milliouse, cii Alsace, une explo.
sion eût lieu. C'était dans tue bâtissu
où l'on conservait de la nitro-benxzine.
Un gardien y habitait. Le feu suivit
l'explosion, et quand il fût éteint, on
découvrit que le parquet était. couvert
(le trois pieds d'un liquide houllant.

Quand le liquide se fût refroidi. oni
fit des recherches pour retrouver le gar-
dien ; iais co fut Ott vain. Pas la
mîoindre trace le quoique ce soit. Pas un
inorceau de vêtement, pas un os, pas une
cendre. On finit par croire que le pat.
vre homme avait cil le teips le se sals-
ver avant l'incendie. On constata, phis
tard, qu'il était tout siiiilenent toiibéô
dans le liquide et que son corps avait été
dissous.

Des expérience que l'on fit sur ils
corps de plusieurs aniiiiaux prouvèrent
la possibilité de la chose, car deux lieu.
res après qu'on eût jeté ces différentes
carcasses dans ce liquide, elles étaient
dissoutes. C'est imaiiteinait un fait tic-
comlipli, que la science liossède unî moyen
radical <le détruire les r stes liiiains.
Une nouvelle difficulté vient naturelle-
iicit comiipliquer danas l'aîdmiinistration

<le la justice.

Les limiers. vraitient dignes de ce
finom. auront imaintenant à se faiiiliari.
ser avec les qualités (le la nitro.belizine
La chiîmmie enseigne que tout élément
laisse des traces derrièrc lui ; par cou-
séquent, il doit y avoir une substance
liquide, inétallique oii végétale, capable
de prouver la présence <les corps détruits
par ce iiiystérieiix agent et par là nous
drocurer les inoyens do découvrir qu'un
meurtre a eu lieu.

Les Nouveautés Industrielles

Découverte importante
VÇTIMiOTE <'O'TRE L'OP0. 1. LAon

Vii correspondant écrit le Nen -York.
Il n'est guère pofessible d'exagéuer.

I'ef*et. produit par la odut du
jeune médecin qui vient. de déclai er de-
vaut une asseiblée de savants de cette
ville avoir fait la découiverte d'Iim anti-
dote infaillible dans les cas d 'eimploisoni.
liciemit par l'opiiii. la Imlorphinie. ete.
etc.

Pour appuyer sfoi dire, l'inîveiteri lit
dissoudre trois grains le ilorphinie dans
deux verres à vin d'eau l qu'il avala tmai.
gré l'opposition des assistants a cutte
apparente tentation de suicide. L'ex-
périmentateur se contenta de predire
innîédiatemnct après quatre grains de
perianranate del- potasse lureillement
dissous lnis l'eau.

Le imlédel:ins qui tîîreînt, la garde ait.
tour de lui cinq heures dumnit, sachant
qu'un seul grain le ce poisoi est nue
dose fatale, s'atteidaient à voir le sui
disant inventeur tomber victiie de ziin
nuiiprudence. Mais rien n'en a été et
les médecins n'ont pi s'apercevoir d'au-
cut syiptmiieo de malaise, ion plus que

''aucuin les elits dupoison sur la cois-
titutiit du jeune nédecinî, qui est en-
core debout et en parfaite santé.

S'il est vrai qulle la iloitié des acci.
dent.s dûs à l'empoisonement provien-
tient <le l'usage (le l'opiuiiii et <les prépa-
rations doit cette drogie est la bâse, il
faiha bien adimiettre que l'iiportance
le cette découverte est énorie.

Voici co<unent le docteur fût anié
a découvriri so antidote.

Il vit que le periianugaiate <le potase
jeté dans le verre de solution de tmor-
phine avait l'etfet de produire un préci.
pité, résultat lui enlevait entieremient à
la iorplhihine soi veilin en imêmnie teipis
(Iue la saveur arquée que tout le non-
<le sait. La rapidité <le l'action du per.
Imiangaaite, est extraoudinaire et, si
4)m1 la comî uare à celle provoquée par la
ilêite lrogue suri l'albeiiiinci de l'wuf et.
sur le pept<mie, sul)staices qui ressemt-
bdent le plus à celle qite l'aitiidote aura
à rencoitrer dans l'estomîac, elle est
75.000 fois plus rapide. ILinventeur
conclut de ce fait qu'il i'y avait pas le
iunindre risque de voir l'cet lu i erre à
vin ianquer <le produire le imêie ré-
sultat dans l'estomac, en dépit des alar.
stes des médecins présents.

Le Jeunîe Di .oi,<i, notre cxperinieti-
rateur, et le frère du célèbre lusicuit
de ce iomit, savait, à quoi s'en tenir sur
l'action rapide dle l'antidote que sont es-
pit d'observation lui avait fait décou-
vrir'.

Ciment imperméable

Voici un reisseigneient important
Dour ceux qui out à retenir l'eau dans
un bassin dont le fonds est Jorcux et
qui a besoin d'être cimtenté. L cimient.
peut être rendu iiiiieriméable à l'eau par
l'addition de 20 010 d'acétate ou <le pal
mitate d'lalumine. Le ciîment peut être
également rendu réfractaire par l'addi.
tion <le chromate de Iagnésie. Si le
ciiient. doit résister siiiultanéicent à
l'action de l'eau et du feu, il faut avoir
recours à un méC'lanige comprenant à par'-
ties à peu près égales, une iiioitié de
ciment, additioinée de palinitate, etunîe
coiposition'forimée de 32 à 42 parties
d'oxyde de chiromie, de 18 à 22 parties
d'aluuiiiiie, <le 18 a 22 parties de imlagné.
sie. Ce niélange est iimprégné d'eau et
moulé en briquette que l'on cuit et Iul-
vérise pour avoir une poudre prête -à
servir.


